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Plus je reste ici, plus je me sens mieux - Père Fortune, missionnaire en Italie 
 

BIANCO, Italie - Pour la première fois, la Province d'Italie a reçu deux confrères de la Délégation 

Anglophone d'Afrique pour la "mission" en Italie. Le Père Oscar SANGWANTI, SMM et le Père Fortune 

Partison GONDWE, SMM sont arrivés à Rome le 22 mars 2022 et ont commencé leur étude de la langue 

italienne à l'école Dante Alighieri tout en séjournant à la Communauté internationale du Scolasticat de 

Via Romagna. Ils ont été officiellement accueillis dans la Communauté internationale Bianco le 10 juillet 

2022 en tant que membres de la communauté et pasteurs de la paroisse Tutti i Santi (Tous les Saints) 

dans le Diocèse de Locri-Gerace en Calabre. Le Père Jailos MPINA, SMM a eu un entretien avec le Père 

Fortune. Extrait: 

 

Racontez-nous brièvement votre parcours montfortain. 

 

Je suis Malawite, né le 12 septembre 1989 de la paroisse Saint Denis dans le Diocèse de Mzuzu et j'ai 

fait mon noviciat aux Philippines du 31 juillet 2013 au 1er août 2014, jour où j'ai fait ma première 

profession. J'ai prononcé mes vœux perpétuels le 3 août 2018 au Malawi dans le Diocèse de Mangochi à 

la paroisse Saint Louis Montfort et j'ai été ordonné le 13 juillet 2019 dans le Diocèse de Zomba. 

 

Comment avez-vous réagi lorsque votre délégué supérieur vous a annoncé que vous alliez servir 

dans la province italienne? 

 

J'ai été surpris lorsque mon Délégué Supérieur m'a demandé de venir offrir mes services ici en Italie. Je 

ne m'attendais pas à cela étant donné que je n'avais pas encore terminé mon mandat là où je me trouvais. 



D'une part, sachant qu'il n'est pas facile de faire la mission dans un nouvel environnement culturel, d'autre 

part, je n'ai pas eu l'occasion de me rendre compte de ce que cela représentait. D'un autre côté, après 

avoir réfléchi, j'étais heureux de venir, car je souhaitais servir en tant que missionnaire et je crois en 

l'esprit de disponibilité. 

 

Comment se passe la mission dans la communauté du Bianco? Et êtes-vous satisfaits de la 

communauté montfortaine et de l'engagement pastoral avec les gens de Bianco? 

 

La mission à Bianco se déroule bien. Notre communauté est vraiment engagée dans l'enseignement de 

notre foi aux gens afin qu'ils connaissent mieux Jésus-Christ, la Sagesse incarnée, et qu'ils le rencontrent 

à travers les sacrements. J'apprécie le fait que tous les membres de ma communauté ont servi pendant de 

nombreuses années en tant que missionnaires. C'est pour moi une excellente occasion d'apprendre de 

leurs expériences. J'ai constaté que plus je reste ici, plus je suis capable de comprendre les gens dans leur 

contexte culturel. J'aime le fait que les gens ici soient si accueillants et cela me donne l'occasion de bien 

mener mes activités pastorales. 

 

Quel est l'accord entre la province italienne et la délégation africaine anglophone, existe-t-il un 

contrat ou un protocole d'accord? 

 

L'accord entre la Province italienne et la Délégation africaine anglophone est que nous servirons ici pour 

une période de six ans, après quoi des évaluations seront faites et une décision sera prise pour savoir si 

nous pouvons continuer à servir pour une autre période. 

  

Quels sont les défis que vous rencontrez? 

 

Je considère les défis comme des moments de croissance. En voici quelques-uns. Tout d'abord, nous 

faisons de la mission dans un contexte où de nombreux jeunes ne sont pas intéressés par la messe et 

d'autres activités spirituelles, et nous faisons de notre mieux pour les aider à comprendre l'importance de 

la prière dans leur vie. L'autre défi consiste à s'adapter à la nouvelle culture. Dans ce cas, la langue a été 

un obstacle pour mieux comprendre les coutumes et les normes sociales de la population. Cependant, 

nous faisons de notre mieux pour nous immerger dans la culture locale en nouant des relations avec les 

habitants de cette localité. 

 

De retour dans votre entité, il y a un besoin de confrères dans les missions, par exemple, le 

sanctuaire de Mulot au Kenya, le centre de prière de Mphangwe en Zambie, etc. A votre avis, cet 

arrangement entre la Délégation Anglophone d'Afrique et la Province Italienne devrait-il 

continuer? 

 

Je comprends le fait que chez nous, il y a un besoin de plus de confrères dans la mission, cependant, je 

vois que ce n'est pas si complet et urgent par rapport à la situation dans la province italienne. Il est donc 

préférable de poursuivre cette mission tout en faisant de notre mieux pour avoir plus de vocations dans 

nos entités. 
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